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Résumé. Les MOOC se sont démocratisés en France depuis 2013 avec la création 
de la plateforme FUN (France Université Numérique). C’est en prenant appui sur 
les les opportunités offertes par ces supports numériques de formation que nous 
avons créé le MOOC “La petite culture numérique : le développement du tout-
petit à l’ère numérique.” Réunissant environ 5500 participants, les résultats de la 
première session démontrent l’intérêt de notre démarche alliant science, design 
et pratiques de terrain. Prenant appui sur ces résultats, nous tenterons de 
démontrer dans cet article la capacité d’un MOOC à être à la fois un support pour 
la recherche dans le cadre d’un doctorat et un support pour la société, à 
destination de celles et ceux qui prennent soin des tout-petits.  

Keywords: MOOC, science, design, société, petite enfance  

1 Introduction  

Lorsque j’ai commencé mon doctorat, je me suis longuement interrogée sur ma capacité 
à embrasser toute la complexité du sujet que je souhaitais aborder : la relation du jeune 
enfant à la culture numérique. Je me sentais non seulement démunie face à la montagne 
de problématiques auxquelles le sujet de ma thèse se confrontait ; et je ne savais où 
chercher, en tant que designer, le contenu scientifique qui me permettrait d’appuyer 
mon travail de recherche en design. La réalisation d’entretiens auprès d’expert·es du 
sujet est ainsi devenu un moyen de m’informer et d’enrichir mes réflexions de jeune 
chercheuse. Assez rapidement, je me suis aperçue que les participant·es aux entretiens 
se répondaient les uns aux autres, et que les contenus uniques de ces entretiens 
constituaient de véritables supports de recherche. Comment valoriser scientifiquement 
un contenu d’investigation ? Et comment le rendre accessible au plus grand nombre ? 
La création d’un MOOC est alors apparue comme une réponse possible à ces 
questionnements.  
 



 

2 Démarche  

Entourée de Lisa Jacquey, maîtresse de conférence à l’Université de Lille et Léa 
Lenglart, pédiatre, nous avons rencontré 39 intervenant·es aux domaines d’expertise 
complémentaires  : scientifiques, professionnel·les de petite enfance, designers et 
entrepreneur·e·s, acteur·trices de la vie politique, et des familles. Chaque rencontre 
s’est traduite par un entretien semi-ouvert filmé de 30 minutes. Notre MOOC prend 
ainsi la forme d’une enquête documentaire illustrée de 5 épisodes, croisant ces 
entretiens de manière vivante et chorale. La première session de formation du MOOC 
#petitecultnum a démarré le 14 janvier 2021 sur France Université Numérique et a réuni 
5498 participant·es en France et dans le monde (74 pays différents).  

3 Résultats  

Le premier résultat présenté est le taux de participant·es ayant obtenu l’attestation 
de suivi, qui s’élève à 24% ne prenant en compte que les questionnaires individuels. Le 
taux d’engagement, c’est-à-dire la différence entre le nombre d’inscrit·es (5498) et le 
nombre de personnes ayant visionné toutes les vidéos et participé à toutes les activités 
(individuelles et collaboratives) s’élève quant à lui à environ 10%. 

Les participant·es s’estiment globalement satisfait·es puisque 96% des 
participant·es ayant répondu aux questionnaires de fin de MOOC (soit 10% des 
participant·es au total) ont déclaré que cette formation avait satisfait leurs attentes et 
ils·elles sont également 95% à affirmer pouvoir mettre en pratique les connaissances 
acquises lors de cette formation. Une large majorité (91%) a également affirmé vouloir 
conseiller le MOOC à son entourage personnel ou professionnel.  

4 Conclusion 

Les résultats présentés ci-avant suggèrent que le MOOC #petitecultnum est un support 
pédagogique très efficace. Je souhaiterais  maintenant mettre en évidence les principaux 
choix de conception de ce MOOC qui peuvent expliquer cette efficacité pédagogique :  

- Une communauté et une démarche interdisciplinaires - alliant les 
connaissances en science, en design et issue des pratiques du terrain.  

- Une rigueur scientifique - dans la bibliographie et le choix des intervenant·es, 
expert·es du sujet, issu·es ou non du milieu académique.  

- Un parcours pédagogique riche - composé des épisodes, de webinaires 
hebdomadaires et d’activités pédagogiques individuelles (questionnaires) et 
collaboratives (nuage de mots, scénarios pédagogiques, etc.) réalisées par 
Éloïse André, ingénieure pédagogique.  

- Une “œuvre d’art totale” - alliant le travail de réalisation vidéo de Xavier 
Desplas et les animations dessinées par Cécile Barraud de Lagerie. 
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